
Abbaye Cistercienne de Saint-Jean-de-Matha : 
une réalité !

« C’est fait ! En ce vendredi onze mai 2007, à 16h, accompagné de f. Lucien, cellérier, et  
de  f.  Clément,  responsable  du  magasin,  je  suis  allé  signer  l’acte  de  vente  de  notre  
monastère et de tous les terrains à Oka…Nous voici devenus locataires…et, maintenant,  
nous pouvons nous tourner résolument vers la prochaine étape : la construction de notre 
nouveau  monastère  à  Saint-Jean-de-Matha.   Le  lancement  de  l’appel  d’offres  aux  
entrepreneurs  se  fera  dès  le  début  de  la  semaine  prochaine  et  nous  espérons  que 
l’ouverture du chantier aura lieu au cours du mois de juillet.
Nous avons conscience  de vivre un moment important de notre histoire, et nous le vivons  
dans la reconnaissance envers tous les frères qui nous ont précédés, en particulier ces  
moines  courageux  qui  ont  quitté  Bellefontaine  en  1881  pour  venir  implanter  la  vie 
monastique dans le lointain Canada…

Ce moment, nous croyons aussi le vivre dans la fidélité à tous nos vaillants prédécesseurs.  
Même si nous avons décidé de quitter le lieu qu’ils avaient choisi, le lieu qu’ils n’avaient  
cessé  de  cultiver  et  d’embellir  tout  au  long  des  années,  nous  avons  le  sentiment  de  
communier à ce qui les habitait en profondeur : une recherche de Dieu qui rend Dieu plus  
important que le lieu !
Depuis  cette  décision  rendue  publique  le  5  mai  2003,  le  Seigneur  nous  a  fidèlement  
soutenus et accompagnés, et vous aussi…Votre amitié, votre prière et l’intérêt manifesté 
envers notre démarche ont été importants pour nous et ils le demeurent encore.  Avec nous,  
demandez au Seigneur de continuer à nous assurer son support et son aide : que nous 
puissions mener à bonne fin avec lui ce projet communautaire que nous avons initié avec  
lui !

Quelle joie ce sera – un jour ! – de vous accueillir dans cette nouvelle Abbaye qui, bientôt,  
commencera à prendre forme dans la belle et accueillante région De Lanaudière. »

En frères,

Yvon Joseph, abbé,
et tous vos frères d’Oka


